
myeiis de combattre ef de détruire son influence. On ne pourra
jamais assez avertir les chrétiens :e se garder de ce.Le faction
impie et ctiminelle ; car, bien que, di, le principe, elle ait con-
çu une piofonde haine contre l'Eglise catholique et qu'elle n'ait
fait depuis que l'augmenter et l'exciter chaque jour, elle n'exerce
pas toujours publiquement son inimitié, mais le plus souvent
même elle agit subrepticement et hypocritement, surtout à l'égard
de la jeunesse, qui, dépourvue d'expérience et de sagesse, se
prend tristement dans (les filets, cachés même sous les apparences
de la piété et de la charité.

En ce qui concerne les moyens de préservation vis-à-vis
d'hommes qui sont séparés des catholiques par la foi, observez
loyalenipiit les prescriptions de l'Eglise, pour que leur fréquenta-
tion ou la p'rversité de leurs opinions ne devienient pas une
source de danger pour le peuple chrétien. Nous voyons, il est
vrai, et Nous déplorons extrêmement que ni vous, ni Nous. nous
n'avons un pouvoir égalà notre désir et à notre zèle pour détour-
ner entièrement ces dangers ; néanmoins, Nous ne croyons pas
inutile d'exciter votre sollicitude pastorale et de stimuler en même
temps l'activité des catholiques, alln que nos com-mus efforts
puissent écarter ou du moins diminuer tous les obstacles élevés
contre nos comnmuîus voux. " Concevez donc, dirons-Nous, en
vous exhortant avec les paroles mûmes de Notre prédécesseur
Léon-le-Grand, une ardeur pieuse et remplie de sollicitude pour
la religion, et que le zèle de tous les fidèles s'élève contre les plus
cruels ennemis des âmes."

C'est pourquoi, après avoir secoué la négligence ou la torpeur
qui aurait pu s'établir, que tous les bons embrassent la cause de
la Religion et de l'Eglise comme la leur, et qu'ils combattent fidé-
lement et avec persévérance pour elle. Il arrive trop souvent, en
effet, que les méchants se confirment dans leur malice et dans la
faculté de nuire, et même qu'ils s'en prévalent par l'inertie et la
timidité des bons. Sans douti, les efforts et le zèle des catho-
liques n'auront pas toujours l'effet qu'ils s'en proposeraient: ils
serviront du moins, à la fois à retenir leurs adversaires et à en-
courager les faibles et les timides, sans compter le grand avantage
qu'il y a dans la satisfaction du devoir accompli. Et, d'ailleurs,
Nous ne voudrions pas admettre que le zèle et l'action des catho-
liques, avec une bonne direction et de la persévérance, ne puissent
pas atteindre leur bul. Car il est toujours arrivé et il arrivera
toujours que les entreprises les plus hérissées de difficultés finissent
par aboutir heureusement, pourvu, comme Nous lavons observé,
qu'elles soient menées courageusement et énergiquement, en pre-
ntiaut pour guide et pour auxiliaire la prudence chrétienne. Et,
en effet, il faut bien que la vérité, que tout homme par nature
désire avidement, finisse tôt ou tard par vaincre les esprits: elle
peut être opprimée et étouffée dans les troubles et les maidies de
'esprit, mais jamais détruite.


